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  Fig. 1 : la Grand’ Anse au travail  
 

 
 
 

Malgré les dégâts du cyclone Tomas sur les secteurs agricole et de la 

pêche (Nov 10), l’état de la sécurité alimentaire des Grandanselais 
s’est légèrement amélioré en comparaison à la période novembre-
décembre 2010. Ceci résulte principalement de l’exécution des 
programmes HIMO (PAM et MARNDR) et de distributions d’aide 
alimentaire (CRS) dans les différentes communes. 
 

Ces programmes créent environ 8940 emplois temporaires dans 
tout le département (7500 par le PAM et 1440 par le MARNDR), ce 
qui améliore le pouvoir d’achat des ménages, plus particulièrement 
ceux à faibles revenus. Les actions entreprises concernent surtout 
la réhabilitation de pistes agricoles et la protection de 
l’environnement. Toutefois, la préparation de la campagne agricole 
de printemps s’en trouve fortement affectée: ces activités 
mobilisent 70 à 80% de la main d’œuvre agricole active qui  devient 
rare et chère.  
 

Par ailleurs, un total de 835 TMS de kits alimentaires a été distribué par le CRS durant la période décembre 2010-janvier 
2011, une distribution qui a couvert toutes les communes. Les conditions climatiques semblent favorables à un bon début de 
campagne en affichant une plus ou  moins bonne répartition pluviométrique au niveau de certaines aires agro écologiques.  
 

De surcroit, grâce aux efforts multiples de la Direction Protection Civile (DPC) et des institutions sanitaires de la Grand’ Anse, 
le nombre de victimes du cholera tend à diminuer dans  les zones les plus infectées. Ce, en raison d’une couverture  
départementale des services visant à combattre l’épidémie, la sensibilisation combien importante réalisée par la Croix Rouge 
Haïtienne (CRH) et ses partenaires, la prise en charge faite par  Médecin Du Monde (MDM) et le Ministère de la Santé 
Publique et de la Population (MSPP). 
A la lumière de ces constats, les recommandations suivantes se révèlent nécessaires : 

 

 Assister les producteurs dans la préparation de la campagne agricole du printemps en mettant à leur 
disposition semences et crédit; 

 Renforcer les mesures préventives en vue de réduire progressivement le nombre de victimes de 
l’épidémie du choléra ; 

 Appliquer un roulement en profondeur dans les programmes HIMO du PAM et du MARNDR afin de 

permettre à un plus nombre d’agriculteurs de réussir la saison du printemps ; 

 Éviter que les activités cash and food for work n’aillent à l’encontre de l’Agriculture; 

 Faire de la sécurité alimentaire une priorité dans les plans d’intervention. 
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  Source : OSAGA 
 

  Source : CRS 
 

Cette analyse prend en compte quelques  déterminants 
principaux de la disponibilité alimentaire: conditions 
climatiques, situation agricole et de l’élevage,  et l’aide 
alimentaire.  

 

- Pluviométrie  
La pluviométrie enregistrée pour la période a été 
relativement favorable aux préparatifs de la campagne de 
printemps. A l’exception des Roseaux, où il y a eu un excès 
d’humidité (593 mm) à la deuxième décade du mois de 
janvier (figure 2), les autres communes ont reçu une 
quantité normale de pluies durant les trois décades de ce 
mois. Ce  qui s’est avéré  bénéfique pour le lancement de 
la campagne agricole de printemps. 
 
-Situation agricole et de l’élevage  
La situation agricole est dominée principalement par la préparation de la campagne de printemps, les récoltes de 
l’igname et du pois congo, de l’arachide, de la patate douce et du malanga. Si dans tout le département, ces produits 
se récoltent sans aucun problème, la préparation de la saison de printemps est en butte à de sérieuses difficultés 
résutant de la rareté de la main d’œuvre et des semences. En effet, les programmes HIMO du PAM et du MARNDR 
mobilisent 70 à 80% de la main d’œuvre agricole active et constituent du même coup une contrainte majeure à la 
préparation de la campagne. Il en résulte donc une rareté de la main d’œuvre agricole active et de graves 
conséquences sur la réussite de la campagne. Déjà plus d’un se plaignent combien il est difficile de labourer/sarcler 
leurs terres  
 

Sur le front de l’élevage, le service de santé animale de la DDG’A a réalisé une campagne de vaccination contre la 
maladie du charbon, du Newcastle et du PPK dans toute la Grand’ Anse, au mois de Janvier 2011. Aucun problème 
majeur n’a été signalé chez les animaux pour cette période. Avec les supports de la DCP et des institutions sanitaires 
du département, le nombre de victimes du cholera a diminué légèrement pendant les deux mois écoulés. Cependant, 
des pics sont observés par moment dans certaines zones. De plus, une rareté d’eau potable s’observe déjà dans la 
région, a souligné la DPC. Le risque d’une augmentation du nombre de victimes n’est pas à écarter en absence de 
mesures urgentes visant à combler ce manque. 
 

-Aide alimentaire  
 

Huit cent trente cinq  (835) TMS de kits alimentaires ont 
été distribués par le Catholic Relief Service (CRS) dans le 
cadre de son programme d’aide alimentaire post Tomas 
au cours de la période Dec10-Janv11. La quantité 
distribuée par commune est fonction du nombre de 
ménages affectés et la disponibilité en produits de CRS.  
 

Ainsi la commune  de Jérémie en tête avec 123,52 TMS, 
soit 15% de la quantité distribuée sur l’ensemble des 
deux (2) mois (figure 3). La commune de Bonbon occupe 
la dernière position en recevant 37,96 TMS.  A noter que 
la plus forte quantité a été distribuée au mois de 
Décembre 2010. Dans une période où la pénurie alimentaire se faisait sentir, l’aide alimentaire a 
été bien reçue par la population. 

 -Aide alimentaire Analyse de la disponibilité alimentaire 
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Les programmes HIMO du PAM et du MARNDR, la hausse du niveau général des prix des produits 
alimentaires sont les principaux déterminants de l’accès aux aliments au niveau du département au cours 
de la période considérée. En effet, dans le cadre des programmes HIMO, environ 3000 emplois temporaires 
sont créés ; ce qui améliore le revenu des ménages bénéficiaires. Ces programmes comportent dix-sept (17) 
projets et couvrent les communes du département, sauf Pestel. Chacun de ces projets crée en moyenne 1500 
emplois temporaires. Le programme du MARNDR, en particulier, compte 12 projets créant  1440 emplois environ à 
raison de 60 par commune pendant un mois (janvier2011). 
 

Malgré tout, la Grand’ Anse n’est pas exempte de la 
hausse des prix des produits agricoles à travers le 
monde. Par exemple, à Jérémie, les prix de quelques 
produits alimentaires ont affiché une tendance à la 
hausse depuis décembre, sauf les prix du maïs 
moulu, du petit mil et du haricot noir (figure 4). Le riz 
local Sheila et le haricot rouge sont les produits dont 
le prix a le plus varié.  
 

Cette situation s’explique principalement par les 
dégâts du cyclone sur le secteur agricole et 
l’épidémie du cholera qui ralentit les activités 
agricoles dans les communes affectées. Il est à noter 
que cette tendance des prix alimentaires pourrait 
s’amplifier au cours des prochains mois. Les anticipations vont dans cette perspective. En effet, Pascal 
Lamy, directeur général de l’Organisation Mondiale du Commerce (OMC) a même averti que 2011 «verra le 
prix de la plupart des matières premières en hausse…». Ce qui, outre les inondations au Pakistan et les 
sécheresses en Chine et en Russie, qui ont réduit l’offre de céréales sur le marché mondiale, se répercutera 
inéluctablement sur les prix des produits alimentaires.  
 

Cette situation aura de graves conséquences sur les groupes vulnérables, tels que les ménages à faibles 
revenus, dont  les dépenses alimentaires peuvent représenter jusqu’à 80% de leur budget. 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Accès aux aliments 
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Malgré ces constats, une légère amélioration de l’état de la sécurité alimentaire a été observée pour 
l’ensemble du département. Celle-ci découle  de l’exécution des programmes HIMO, du programme de 
distribution d’aide alimentaire, de la récolte de certains produits agricoles. Par conséquent le niveau de 
disponibilité d’accessibilité alimentaire a augmenté. L’incidence du cholera sur la sécurité alimentaire  a 
modérément diminué. Les agriculteurs risquent de ne pas réussir la campagne du printemps à cause de la 
carence de main d’œuvre et du  manque de disponibilité en semences.  
 

Dans l’optique d’une plus grande amélioration de la sécurité alimentaire des grandanselais  et tenant compte 
des anticipations faites plus haut, les recommandations qui suivent se révèlent d’une importance capitale à 
court et moyen terme : 
 

 Assister les producteurs dans la préparation de la campagne agricole du printemps en 
mettant à leur disposition semences et crédit; 
 

 Renforcer les mesures préventives en vue de réduire progressivement le nombre de victimes de 
l’épidémie du choléra ; 

 Appliquer un roulement en profondeur dans les programmes HIMO du PAM et du MARNDR 

afin de permettre à un plus nombre d’agriculteurs de réussir la saison du printemps ; 

 Éviter que les activités cash and food for work n’aillent à l’encontre de l’Agriculture; 

 Faire de la sécurité alimentaire une priorité dans les plans d’intervention. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Vos conseils et suggestions seront les bienvenues afin de rendre le bulletin 

plus utile 

Pour tout commentaire contacter : 
Agronome   Ronald Toussaint: ronaldforever2@yahoo.fr, Tél: 3732-0972 
Coordination Nationale de la Sécurité Alimentaire (CNSA) : 2257-6333 ou publication@cnsahaiti.org 
Ou Saint-Val Raynold : 3416-4519; rsaintval@cnsahaiti.org/raynoldno@yahoo.fr 

Conclusion et recommandation 
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